
Madame Le Maire, 

Chers collègues, 

Mesdames et messieurs, 

Le débat d’orientation est un moment important car il est le moment d’un état des lieux, pour 

partager une vision de l’avenir à court et théoriquement à moyen terme, le tout pour 

esquisser les priorités mais aussi les solutions pour y parvenir. 

Nous devons avoir une approche politique, et non politicienne, dont la clé de voute est 

l’équation financière. 

Il est un fait, et hélas il ne date pas des deux dernières années, que l’endettement de l’état 

ne cesse de se creuser, conséquences de choix stratégiques qui ont conduit à une 

désindustrialisation sans précédent, et à une financiarisation de l’économie dont la crise de 

2008 nous a illustré les limites avec les conséquences sévères que nous supportons encore 

aujourd’hui, jusque dans notre Ville de Plaisir pour faire référence  aux emprunts toxiques.  

Si l’on dit régulièrement que l’état doit faire des économies, en y regardant de plus près ses 

dépenses n’ont que très peu augmentées depuis 30 ans hors la charge de la dette. Dans le 

même temps ses recettes sont fortement affectées par les  exonérations fiscales et sociales 

faites à de grandes entreprises, mais aussi par l’évasion fiscale. 

Tant que nos gouvernants n’auront pas la force et le courage de s’attaquer à ces questions, 

qui représentent des sommes financières conséquentes, ce sont les derniers maillons de la 

chaîne que nous sommes qui en supporteront les conséquences. Hélas ce ne sont pas les 

orientations évoquées par les candidats de tous bords, qui commencent à se déclarer pour 

les  prochaines élections qui me laissent entrevoir un espoir dans ce sens. 

Nous ne pouvons que déplorer cette situation préoccupante qui se traduit aujourd’hui par  la 

remise en cause des dotations de l’état, initiée rappelons le dès 2011, comme la réforme de 

la taxe professionnelle et qui obligent les collectivités à trouver de nouveaux équilibres. 

Alors, localement nos projets devront nécessairement limiter les frais de fonctionnement qui 

pourraient en résulter, et être vecteurs de nouvelles recettes et/ou d’économies tout en 

préservant le service public actuel et  comme nous l’avons toujours dit à pression fiscale 

constante sur les ménages.  

Aux perspectives (non exhaustives) qui ont déjà été évoquées nous souhaitons ajouter 

plusieurs points ou précisions qui nous paraissent importants à prendre en compte dans ce 

débat : 

Les voies de  circulation douce : 

A l’occasion de vos interventions, vous avez annoncé que désormais à tout projet 

d’urbanisme serait associé un volet correspondant pour les circulations douces. Ce soir nous 

allons voter pour le lancement d’une étude de requalification du « Centre Bourg ».  

Lancer simultanément l’étude d’un plan de déplacement intégrant les schémas de liaison 

Voies douces serait un axe intéressant.  

Il s’agit des liaisons entre le centre ville et la gare, entre le centre ville et l’aqueduc, mais 

aussi entre le Centre ville et les quartiers excentrés comme La Boissière/Les cent arpents ou 

la Mare aux Saules. 

Une telle étude devrait permettre d’établir un plan pluriannuel de mise en œuvre tenant 

compte de nos ressources et des subventions possibles. 



Autre point : 

Nous avons appris, avec toutes les réserves de circonstance,  que près du Mc Donalds  des 

Sablons un Cabinet médical serait en projet sur une parcelle de  terrain appartenant à la 

ville. 

Sans en connaitre les modalités, il nous apparait que si un tel  projet était engagé , il pourrait  

se concevoir dans une approche intercommunale d’une Maison médicale de garde qui fait 

cruellement défaut dans notre bassin de vie. 

Peut-être pouvez-vous nous éclairer sur les composantes de ce projet s’il est bien confirmé ? 

En parlant de l’Intercommunalité, autre sujet à l’ordre du jour ce soir, et qui fera je n’en doute 

pas l’objet d’échanges,  nous devons y trouver la source de nombreuses économies, 

notamment en mutualisant des forces administratives mais aussi en partageant des 

structures pour en maximiser leurs utilisations.  

Malheureusement, ce n’est visiblement pas la CCOP actuelle qui va nous apporter le 

moindre souffle pour 2015, et quid de la suite ? quels potentiels les réflexions que vous avez 

pu engagées peuvent elles nous apporter ? 

Le projet de rénovation de la Salle des Gâtines est une bonne nouvelle, mais la construction 

d’une Salle des fêtes reste une attente forte de nombreux Plaisirois, comme de pouvoir 

disposer plus facilement de salles pour les activités et événements.   

Avez-vous des orientations pour répondre à cette attente ? 

La réhabilitation du Valibout a pris pas mal de retard, et le démarrage de la deuxième 

tranche est toujours attendu ce qui n’augure probablement pas une fin de réhabilitation avant 

2017/2018.  

Le silo9 et la cuisine centrale ont été intégrés dans le périmètre de requalification du 

« Centre Bourg ».  

D’ici leur probable redéfinition, ces bâtiments, tout du moins celui de la cuisine centrale  ne 

peut-il pas être utilisé pour les associations ? 

L’environnement est de plus en plus une préoccupation de chacun, que ce  soit en termes de 

santé ou d’économie. La ville aujourd’hui fournit régulièrement aux habitants des 

récupérateurs d’eau et des composteurs.  Pourquoi ne pas poursuivre ces actions et 

s’équiper de quelques caméras thermiques qui seraient prêtées aux propriétaires de maison 

individuelles pour faire un audit de leur maison. Ces achats d’un coût modeste pourraient 

vraisemblablement être subventionnés. 

Enfin pour clore mon propos, en terme d’économie, à un moment où le bouclage du budget 

devient très tendu, il ne doit y avoir aucun tabou, et plus que jamais l’utilité de chaque euro 

dépensé doit être examinée, et cela vaut notamment  pour les frais de publication, les frais 

d’illumination ( je n’ai pas dit d’éclairage) mais aussi les frais de réception, etc .. qui mis bout 

à bout constituent des dépenses non négligeables dont la pertinence en période difficile doit 

être examinée.  

Je vous remercie pour votre attention. 


